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j’avais été élu au début des années 2000, que j’ai fait la 
connaissance de Narcisse Giani. En tant que président du 
Conseil pédagogique, il intervenait souvent pour informer 
les membres du CA des décisions prises au CP.  Dans les 
présentations qu’il nous fit à maintes occasions, j’appréciais 
la rigueur de ses analyses, la clarté de ses présentations.  
Pas de grands discours mais des exposés de faits précis qui 
n’appelaient pas la contradiction, ce qui changeait de certains 
débats interminables du CA. J’ai retrouvé Narcisse en 2010 
lorsque les locaux que j’occupais sur les allées Jules-Guesde 
furent restitués à la ville de Toulouse. Alors Pr. émérite, 
l’université me trouva un bureau dans le bâtiment 4R3 et 
je devins ainsi son voisin. En 2011 je fus élu président de 
la SHNT dont Narcisse était membre. Cette proximité nous 
permis de mieux nous connaitre. Narcisse aimait la géologie 
et fossiles et cailloux émaillaient nos discussions. Si j’étais 
moins curieux en ce qui concernait les oligochètes, j’aimais 
l’entendre évoquer ses expéditions par tous les temps dans les 
lacs pyrénéens. D’autres fois c’est de jardinage dont il était 
question, de son voyage dans les Bardenas Réales, d’une période 
de baguage d’oiseaux qui n’avait pas été extraordinaire … 
En 2017, j’avais décidé de rendre, dans les pages du bulletin, 
un hommage aux cinq membres de la SHNT morts lors du 
conflit 1914-1918.  Narcisse s’investit complétement dans la 
recherche des documents militaires et nous pûmes présenter 
un article en commun dans le bulletin de 2018. Très pudiques 
sur ses problèmes de santé il abordait parfois son intolérance 
au gluten qui le privait de plaisirs gourmands et surtout de ses 
problèmes thyroïdiens si difficiles à maitriser.

Puis, le 4R3 fut désaffecté, et tous les deux,  nous quittèrent 
les lieux. Les échanges devinrent de plus en plus rares, limités 
aux visites qu’il me faisait quand je lui annonçais la parution 

du bulletin de la société auquel il était toujours très attaché. 
Il me saluait en me parant toujours du titre de « président ». 
L’annonce de son décès en ce début d’année 2024 aura mis fin 
à cette relation mais, dans mes pensées, Narcisse aura toujours 
sa place.

Hommage d’Eric et Anne-Marie Tabacchi
Eric.  J’ai croisé Narcisse pour la première fois alors que 

j’étais encore adolescent au bord du Lac d’Orédon, mais ne 
l’avais pas alors identifié comme un chercheur et enseignant. 
Bien plus tard, lors de mon premier cycle universitaire avec 
Anne-Marie, nous avons suivi les cours et TP de zoologie, 
d’une précision stupéfiante, de celui que nous surnommions 
affectueusement «Le Ténor» (« non, je ne parlerai pas plus fort, 
si vous voulez m’entendre commencez par faire silence !»). 
Retour à Orédon pour les stages d’hydrobiologie de Vielle-
Aure. Toujours étudiant, j’ai intégré en 1985 le laboratoire 
d’hydrobiologie, alors dirigé par Eugène Angelier, pour un 
DESU avec Alain Thomas sur les relations macrofaune épigée 
et macrofaune souterraine. J’ai eu l’opportunité d’échanger 
longuement avec Narcisse, notamment sur la taxonomie et 
l’écologie des Oligochètes. C’est à cette occasion que j’ai 
découvert que derrière la carapace apparemment fragile de 
ce personnage timide se cachait en fait un naturaliste complet 
envahi par la passion des objets de la Nature. Narcisse et 
Eugène ont soutenu, contre vents et marées (on voulait 
m’obliger à faire de la bactériologie), mon intégration en 
DEA dans le domaine naturaliste. Je ne serai pas dans mon 
actuel laboratoire sans leur action. La complicité discrète qui 
est née de ces premières années ne nous a pas quitté jusque 
dans mes travaux de thèse où Narcisse répondait présent à mes 
sollicitations avec une humilité déconcertante eu égard à ses 
immenses connaissances, et au-delà. Son humour permanent, 
aussi discret qu’incisif, ne l’a jamais quitté.

Eric & Anne-Marie.  Il a, plus tard, soutenu la candidature 
de mon épouse Anne-Marie à un poste de Maître de 
Conférences de l’UPS. Jusqu’à sa retraite, il a partagé avec 
elle les couloirs et les bureaux du bâtiment 4R3. IL a même 
fait (discrètement) partie de mon équipe dans les laboratoires 
Ladybio, puis Ecolab.

Durant ces dernières années, c’est avec un plaisir immense 
que nous revoyions Narcisse, une à deux fois par an sur les bords 
de la Garonne, lors des sorties de biogéographie désormais 
organisées par Anne-Marie après le départ de Narcisse. Nous 
avons alors découvert, en compagnie notamment de Bernard 
Chanchus, de Jean Joachim et de Michel Fontané, une nouvelle 
facette de notre collègue, le Narcisse ornithologue.

Hommage de Enrique Martinez Ansemil professeur 
émérite, Université de A Coruña

Narcisse Giani, maître et ami
Janvier 1979, 26 ans, quelques mois après la soutenance 

de ma thèse de 3ème cycle à l’Université d’Aix-Marseille III, 
je visite pour la première fois le laboratoire d’hydrobiologie 
de l’UPS. Je voulais relancer ma recherche dans le domaine 
de l’hydrobiologie et je cherchais à me spécialiser dans la 
connaissance d’un groupe taxonomique encore inconnu 
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chez moi, en Espagne. La proximité et la gentillesse de Jean 
Noël Tourenq, un reconnu chercheur du CNRS, génial et 
très sympathique, qui avait fait partie de mon jury de thèse 
à Marseille, était à l’origine de cette visite. Jean-Noël me 
présente Narcisse comme un excellent chercheur, spécialisé 
en oligochètes aquatiques, qui pourrait s’occuper de moi si 
nous étions tous les deux d’accord. À la sortie de la réunion, 
et vu qu’au premier abord la timidité de Narcisse aurait pu me 
faire penser qu’il était quelqu’un de distant, Jean-Noël me dit: 
« ne t’inquiète pas couillon, malgré son air d’ours en soucis 
Narcisse est un type très chouette et je suis sûr que vous allez 
travailler très bien ensemble et que tu vas apprendre beaucoup 
avec lui ».

Sans plus tarder, nous nous sommes mis tous les trois 
à planifier mon apprentissage et la recherche qui devrait 
m’amener à la soutenance de ma thèse de doctorat en 
Espagne et de ma thèse d’état en France. Puis, je rentre 
chez moi pour faire une première série de prélèvements et 
je retourne à Toulouse pour les étudier. Narcisse s’occupe 
de moi d’une façon vraiment très généreuse, il met toutes 
ses connaissances et tous ses moyens matériels à ma portée, 
et il s’ouvre immédiatement à une relation d’amitié. Notre 
première publication ensemble porte sur la description de 
Protuberodrilus tourenqui n. gen. n.sp, dédié à mon parrain 
et notre ami commun Jean-Noël (père Tourenq). Depuis, 
des multiples séjours miens à Toulouse et quelques séjours 
de Narcisse en Galice (tout un succès car il était un vrai 
sédentaire) ont contribué, dans le plan personnel, à forger une 
profonde relation d’amitié qui transcende la famille, et, dans 
le plan professionnel, à cosigner une trentaine de publications 
sur les pays du pourtour de la Méditerranée.

Jean-Noël avait tout à fait raison, Narcisse était un type 
vraiment chouette et très intelligent, et même s’il avait l’air d’un 
ours en soucis, il était en réalité un ours en peluche. Le contact 
soutenu dans le temps avec Narcisse a marqué profondément 

ma carrière universitaire et a contribué largement à façonner 
ma personnalité. Même mes dernières années de carrière, 
comme responsable de la défense des droits et des libertés des 
membres de la communité universitaire à l’Université de A 
Coruña, gardent une étroite relation avec ce que j’avais aussi 
appris de Narcisse dans son rôle de responsable institutionnel 
de l’orientation et l’appui aux élèves en difficulté.

Hommage de Pierre Marty
C’est avec une profonde tristesse et une grande émotion que 

j’écris ces quelques lignes pour rendre hommage au professeur 
Narcisse Giani qui nous a quitté en ce début d’année 2024. 
Il était hydrobiologiste systématicien, plus précisément 
spécialiste des Oligochètes, reconnu et estimé par ses pairs. 
Il n’en demeurait pas moins un naturaliste éclectique qui aura 
laissé une empreinte indélébile chez tous ceux qui ont eu la 
chance de le côtoyer. Cela a été mon cas. Il a été tour à tour 
mon professeur de zoologie, mon maître de stage de DEA et 
mon directeur de thèse. Nous sommes restés en contact même 
après mes études.

Passionné par son métier, consciencieux dans son travail, 
il a su captiver des générations d’étudiants par le contenu 
de ses cours de zoologie et les pointes d’humour qui les 
agrémentaient. En travaux pratiques ou sur le terrain, c’est là 
qu’il était dans son élément. On s’apercevait très vite que ses 
connaissances ne s’arrêtaient pas seulement au thème abordé 
dans la leçon du jour.

Dans la vie du laboratoire, il était aussi très respecté. Vif 
d’esprit, d’une honnêteté intellectuelle rare, il était toujours 
écouté avec attention. Ses remarques pouvaient être un peu 
provocatrices et ses piques, d’une précision chirurgicale, 
faisaient souvent mouche. Même s’il n’était pas un grand 
communicant, c’était un bon orateur qui savait captiver son 
auditoire et se faire entendre par ses pairs.

Derrière cette discrétion, cette timidité, se cachait un 
humaniste très sensible, souvent touché au plus profond de lui 
par les injustices et les douleurs de ce monde.

Durant ma thèse, dès qu’il avait le dos tourné, je ne perdais 
pas une occasion de l’imiter dans les couloirs du laboratoire, 
en reproduisant le léger « ch » qui clôturait chacune de ses 
phrases. Il s’en est rapidement aperçu et ça le fit beaucoup 
rire, de ce petit rire discret, presque inaudible, qui consistait 
à tressauter des épaules tout en secouant la tête. Depuis, 
jusqu’à ce qu’il nous quitte, lorsqu’il m’envoyait un mail, il 
commençait son texte par « Pierre MARTYCH, ».

Aujourd’hui, il n’est plus là, laissant un grand vide autour 
de nous. Néanmoins, il me suffit de fermer les yeux, pour le 
revoir dans le couloir sombre du 1er étage du bâtiment 4R3, la 
tête enfoncée dans son anorak bleu. Il porte une pile de copies 
dans une main, un cartable en cuir sous l’autre bras, essayant 
tant bien que mal de fermer la porte de son bureau, les joues 
gonflées à la manière d’un trompettiste. Dans une expiration 
silencieuse, il libère lentement l’air emprisonné, ce qui en dit 
long sur sa satisfaction de terminer une nouvelle journée bien 
remplie.

 Merci monsieur Giani, merci pour tout !
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Extrait du texte composé et lu lors de la cérémonie 
funéraire du 6 février 2024, par Mme Eliane Giani, sœur 
de Narcisse

1. Cursus universitaire
Après le baccalauréat Sciences expérimentales obtenu à 

Millau en 1968 (mention AB), Narcisse Giani poursuit ses 
études à la faculté des Sciences de Toulouse ; elles s’achèvent 
par un «  sans-faute  » jusqu’à la Maîtrise de Sciences 
Naturelles, obtenue avec la mention Bien, comme chacun 
des certificats des cycles la précédant. Un Diplôme d’Etudes 
supérieures, option Hydrobiologie est présenté en 1971, suivi 
en 1972, par une thèse de Spécialité. Il est recruté la même 
année comme assistant stagiaire et sera titularisé en 1973. Il 
franchira toutes les étapes d’une progression normale : maître-
assistant, il prépare un doctorat d’Etat qu’il soutient en 1984. 
Devenu maître de conférences en 1986, inscrit sur la liste 
de qualification aux fonctions de professeur en 1994, il est 
nommé professeur en 1997. Admis à la retraite en 2010, il 
obtient l’éméritat. 

2. Enseignement
Durant toute sa carrière universitaire Narcisse Giani a exercé 

avec conscience et talent toutes les fonctions qui incombaient 
à un enseignant – chercheur.

Formation initiale. Au grès des nombreuses réformes 
qui ont affecté les universités pendant sa carrière, Narcisse 
a enseigné de nombreuses disciplines du domaine de la 
Zoologie. Il est intervenu dans les trois cycles universitaires 
des Sciences de la Vie, du 1er cycle au Master, enseignant la 
Zoologie, des protistes aux vertébrés, la biologie animale 
et le comportement, la biologie évolutive, la génétique des 
populations, la systématique, l’anatomie fonctionnelle, 
l’écologie terrestre et aquatique, l’écologie des systèmes 
aquatiques continentaux …

Il a diffusé son savoir lors de travaux pratiques, travaux dirigés 
et cours magistraux, à des effectifs d’étudiants toujours plus 
nombreux. Ils pouvaient atteindre 200 dans certaines Unités 
d’Enseignement (UE). Devant des effectifs plus réduits, il est 
intervenu dans les préparations des concours de recrutement 
de l’enseignement secondaire (Capes, Agrégation) et dans les 
diplômes d’études approfondies (DEA).

Il a exporté son savoir-faire à l’étranger dans le cadre des 
échanges ERASMUS, auprès des universités de Bilbao et de la 
Corogne où il a exercé avec le titre de « Professor visitante ». 

Ces activités multiples se sont accompagnées de 
responsabilités diverses. A Albi par exemple, il a participé à 
la mise en place du 1er cycle des enseignements de Biologie 
animale, et des deux années de DEUG.  Par la suite il a œuvré 
à la coordination de ces enseignements avec ceux l’Université 
Paul-Sabatier. Dans cette université, il fut responsable du 
Diplôme de Biologie des organismes, mais aussi d’UE de la 
filière enseignement.

Formation continue  : Narcisse est intervenu dans la 
formation professionnelle des professeurs de Collèges et de 
Lycées, mais aussi des instituteurs (Ecole Normale d’Auch), où 

les enseignements théoriques se doublaient d’enseignements 
pratiques sur le terrain. 

Investissement administratif. Dans les instances de 
l’université, Narcisse Giani a été membre de la Commission 
de Validation des Acquis et de la Commission du diplôme 
d’Etude Supérieure de l’UPS, chargées d’examiner les 
candidatures extérieures. Il a été élu au Conseil pédagogique 
et au Conseil d’administration de l’UFR SVT. Il fut 
membre de la Commission de spécialiste, des Commissions 
d’avancement des professeurs et des Maîtres  de Conférences, 
de la Commission du Patrimoine, de la Vie étudiante, … 
Dans le laboratoire auquel il était rattaché, l’UMR CESAC 
(Centre d’Ecologie des Systèmes Aquatiques Continentaux),  
il fut membre du Conseil scientifique. En 1990 il devient 
coéditeur des « Annales de Limnologie – International Journal 
of Limnology », revue internationale éditée successivement 
par Masson puis Gauthier-Villars, avant qu’elle ne le devienne 
par le CESAC en 1996. Il était conseillé éditorial de plusieurs 
revues internationales.

Ces responsabilités l’ont conduit à participer à de nombreux 
jurys : Baccalauréat, DEA, stages en entreprises, concours de 
recrutement de personnels ITAOS. 

3. Recherche  
 Les activités de recherche de Narcisse Giani ont débuté 

au sein de l’équipe du laboratoire d’Hydrobiologie de 
l’Université Paul-Sabatier. Sa première étude (DES, 1971) a 
porté sur l’étude du peuplement de la zone littorale d’un lac 
Pyrénéen situé à 2 285m d’altitude. Les cycles biologiques 
des Chironomidés y ont été précisés, ainsi que le rôle de leur 
principal prédateur, le Mégaloptère, Sialis lutaria.  La suite, 
sur les conseils du professeur E. Angelier, sera consacrée à 
l’étude des Oligochètes aquatiques. Pendant plus de trente 
ans, Narcisse se consacrera à leur étude. Il en abordera la 
taxinomie, décrivant trois genres nouveaux, 46 espèces 
nouvelles appartenant à cinq taxons différents. Il révisera et 
émendera 21 espèces. Un genre Gianus lui sera dédié qui 
consacrera sa notoriété sur le sujet. 

Il étudiera leur distribution biogéographique dans 
l’aire du bassin méditerranéen, délimitant trois entités 
périméditerranéennes désignées  : rivages nord (France & 
Espagne)  ; rivage est (Liban, Syrie, Turquie)  ; rivage sud 
(Tunisie, Algérie, Maroc). Grâce à de nombreux échanges 
et à l’étude de collections, il étudiera aussi les faunes de la 
Martinique, du Vénézuela et de la Bolivie, de même que celles 
des lacs Baïkal, Tanganyika, Nyassa. Il abordera le sud-est 
asiatique avec l’étude d’un matériel thaïlandais. 

Bien sur les Pyrénées ne seront pas oubliées où il étudiera le 
matériel des torrents de montagne, des lacs et des tourbières. Il 
se penchera sur l’étude de leur biologie et de leur écologie, sur 
leur répartition longitudinale dans les cours d’eau recherchant 
les possibles facteurs de cette distribution, sur l’impact des 
pollutions, principalement par les métaux lourds, sur les 
populations et l’intérêt que leur étude pouvait apporter. 
Une dernière facette de leur étude a porté sur l’action des 
Oligochètes sur leur milieu de vie et tout particulièrement sur 
leur impact en tant que perturbateur des dépôts sédimentaires. 
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Ces dernières années il avait orienté ses recherches sur les 
Oligochètes des milieux souterrains, peu étudiés jusqu’alors. 
Dans le cadre du programme de recherche européen 
PASCALIS, il s’est intéressé aux eaux souterraines de France, 
d’Espagne, d’Italie, de Slovénie et de Grèce. Il y découvrit 
des espèces nouvelles relevant de quatre familles différentes ; 
ces travaux ont donné lieu à 15 publications. Les similitudes 
observées avec des espèces marines de milieu abyssal ont 
conduit Narcisse Giani à émettre des hypothèses sur l’origine 
possible des Oligochètes. 

Enfin il a collaboré à l’étude de la biodiversité, du 
fonctionnement et de la conservation des mares à intérêt 
patrimonial du Parc Naturel Régional des Causses du Quercy, 
ce travail ayant pour but de proposer une politique de 
conservation de ces écosystèmes. 

Cette intense activité de recherche s’est traduite par une 
production scientifique importante. En 2011, sa notice 
indique 76 communications. Il a participé à la réalisation de 
films films scientifiques, tous deux primés. Il a présenté des 
communications dans 30 congrès en France, en Europe, mais 
aussi aux Etats-Unis et au Brésil.

Cette activité scientifique il l’a partagée avec de nombreux 
collègues de différents laboratoires et universités européennes, 
mais aussi et surtout avec ses étudiants. Narcisse Giani a dirigé 
pas moins de 4 DES, 5 DEA, 10 thèses d’Université (Toulouse, 
UPS, ENVT) et en a codirigé deux en Espagne et une en 
Belgique.  Sa notoriété l’a conduit à siéger à pas moins de 27 
DES, neufDEA, deux doctorats d’Etat, 20 thèses d’Université. 
De nombreux contrats de recherche et de collaborations ont 
accompagné toutes ces activités. 

4. Narcisse Giani et la Société d’Histoire Naturelle de 
Toulouse

Narcisse était profondément attaché à la SHNT ; il y publiera 
10 articles scientifiques, le premier en 1977. Il devint membre 
du Conseil de la société et bibliothécaire en 2003 puis vice-
président en 2005  ; en 2018, à l’occasion du Centenaire de 
la Grande Guerre, il y cosignera un article en hommage aux 
membres de la SHNT morts lors du grand conflit. Il sera fidèle 
à la société jusqu’à la date du son décès survenu le 30 janvier 
2024.

Travaux scientifiques

Mémoires de thèse

1  -  1972  -  Etude des populations benthiques d’un lac de haute 
montagne : le lac de Port-Bielh 2 285 m), Hautes-Pyrénées (en 
collaboration avec DUPIN B.). Thèse de 3e cycle, Université de 
Toulouse 162p., juin 1972.

2  -  1984  -  Contribution à l’étude de la faune d’eau douce et plus 
particulièrement des Oligochètes. I. Travaux.II. Les Oligochètes 
aquatiques : Taxinomie, Répartition et Ecologie. Thèse Doctorat 
d’Etat, Sciences Naturelles, Université Paul Sabatier, Toulouse, 
novembre 1984.

Publications 

1 - GIANI N. & LAVILLE H. 1973- Cycle biologique et production 
de Sialis lutaria L. (Megaloptera) dans le lac de Port-Bielh 
(Pyrénées centrales). Annls Limnol., 9 (1) : 45-61.

2 - LAVILLE H. & GIANI N. 1974 - Phénologie et cycles biologiques 
des Chironomides de la zone littorale (0-7 m) du lac de Port-Bielh 
(Pyrénées centrales). Ent. Tidskir., 95 (Suppl.) : 139-155.

3 - GIANI N. 1974 - Description d’un nouveau type de carottier pour 
les sédiments très fluides. Annls Limnol., 10 (1) : 99-108.

4  -  JUGET J. & GIANI N. 1974  - Répartition des Oligochètes 
lacustres du Massif de Néouvielle (Hautes- Pyrénées) avec la 
description de Peloscolex pyrenaicus n.sp. Annls Limnol., 10 (1) : 
33-53.

5 - GIANI N. & LUCAS C. 1974 - Les sédiments d’un lac de haute 
montagne : structure, nature et peuplement. Annls Limnol., 10 (3) : 
223-244.

6 - GIANI N. 1976 - Les Oligochètes aquatiques du Sud-Ouest de la 
France. Annls Limnol., 12 (2) : 107-125.

7 - GIANI N. & LAVANDIER P. 1977 - Les Oligochètes du torrent 
d’Estaragne (Pyrénées centrales). Bull. Soc. Hist. nat. Toulouse, 
113 (1/2) : 234-243.

8  - GIANI N. 1977  - Les Oligochètes du Rio Chama (Venezuela). 
Bull. Soc. Hist. nat. Toulouse, 113 (3/4) : 267-272.

9  -  GIANI N. 1979  - Description de deux nouvelles espèces 
d’Enchytraeidae des Pyrénées. Annls Limnol., 15 (2) : 107-112.

10  - THOMAS A.G.B. GIANI N. & THOMAS N. 1979  - Actions 
humaines sur la faune benthique torrenticole dans le Sud-Ouest de 
la France : I. La rigole de la Montagne Noire. Bull. Soc. Hist. nat. 
Toulouse, 115 (1/2) : 30-52.

11  -  GIANI N. et MARTINEZ-ANSEMIL E. 1979  - Description 
d’une nouvelle espèce de Tubificidae du Nord- Ouest de l’Espagne : 
Protuberodrilus tourenqui n. g., n. sp. Annls Limnol., 15 (3) : 291-
297.

12 - GIANI N. 1979 - Les Oligochètes aquatiques du Sud-Ouest de 
la France (2e note). Bull. Soc. Hist. nat. Toulouse, 115 (3/4) : 347-
358.

13  -  MARTINEZ-ANSEMIL E. et GIANI N. 1980  - Premières 
données sur les Oligochètes aquatiques de la Péninsule Ibérique. 
Annls Limnol., 16 (1) : 43-54.

14 - SAY P.J. & GIANI N. 1981 - The Riou Mort, a tributary to the 
river Lot polluted by heavy metals. II. Accumulation of zinc by 
Oligochaetes and Chironomids. Acta Oecologia, Oecol. Appl., 2 : 
339-355.

15 - GIANI N. et MARTINEZ-ANSEMIL E. 1981 - Contribution à 
la connaissance des Oligochètes aquatiques du bassin de l’Argens 
(Var, France). Annls Limnol., 17 (2) : 121-141.

16 - GIANI N. et MARTINEZ-ANSEMIL E. 1981 - Observaciones 
acerca de algunos Tubificidae (Oligochaeta) de la Peninsula 
Iberica, con la descripcion de Phallodrillus riparius n. sp. Annls 
Limnol., 17 (3) : 201-209.

17 - GIANI N. et LAFONT M. 1981 - Sur la présence en France de 
Rhyacodrilus carsticus Kosel. Bull. Soc. Hist. nat. Toulouse, 117 
(1/4) : 207-210.

18 - GIANI N., MARTINEZ-ANSEMIL E., MOUBAYED Z. & DIA 
A. 1982 - Les Oligochètes aquatiques du Liban. I. Neoaulodrilus 
libanus. n. g., n.sp. et Nais iorensis Pataridze. Annls Limnol., 18 
(2) : 179-190.

19  - MARTINEZ-ANSEMIL E. et GIANI N. 1982  - Contribucion 
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al conocimiento del genero Pristina (Oligochaeta, Naididae) en la 
Peninsula Iberica. Bol. R. Soc. Esp. Hist. nat. (Biol.), 80 (3-4) : 
249-260.

20  -  GIANI N., MARTINEZ-ANSEMIL E. et MOUBAYED Z. 
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Films scientifiques

1995. GUERIN C. et GIANI N. Activité des Tubificidae 
(Oligochaeta) à l’interface sédiment/eau.. Durée: 18 mn. Réalisé 
au Laboratoire d’Hydrobiologie de l’Université Paul Sabatier de 
Toulouse.

Ce film a été sélectionné et présenté au 1er festival du film 
de chercheur organisé par le Ministère de l’enseignement, de 
l’enseignement supérieur et de la recherche et le CNRS, du 27 au 
30 mars 1996 à Nancy.Il a obtenu le premier prix dans sa catégorie 
(Mention spéciale démonstration expérimentale).

2004. Membre du comité scientifique du film «Vie sauvage des 
lacs de Saint-Namphaise». Réalisation : Images et Patrimoines. 
Images et post-production : Myriam & Thierry Gabet. Production : 
Parc naturel régional des Causses du Quercy. Ce film a obtenu le 
premier prix dans sa catégorie au festival du film de Ménigoutte.
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René Le Cohu
1936-2022

La Société d’Histoire Naturelle de Toulouse (SHNT) n’a 
appris que récemment le décès de l’un de ses anciens membres, 
le Professeur René Le Cohu. Il était membre du Laboratoire 
d’Ecologie fonctionnelle et environnements, de l’Université 
Paul-Sabatier de Toulouse et de l’UMR 5245-ECOLAB.  

René Le Cohu avait débuté sa carrière à l’Université de 
Rennes, mais c’est en 1992 qu’il est nommé professeur à 
l’Université Paul-Sabatier de Toulouse. Passionné par la 
taxinomie des diatomées il produira 75 articles et décrira 90 
taxons provenant de différentes régions du Monde (Bretagne, 
Pyrénées, îles Kerguelen, Nouvelle-Calédonie). Spécialiste 
internationalement reconnu (15 espèces et un genre de 
diatomées lui ont été dédiés) il était membre de nombreuses 
associations de spécialistes, mais aussi de la SHNT dans 
laquelle il publia jusqu’en 2011. Devenu professeur émérite, il 
restera membre de cette société jusqu’en 2019, date à laquelle 
il quittera définitivement Toulouse pour rejoindre sa Bretagne 
natale. René Le Cohu est décédé le 28 septembre 2022.

Sous la plume de Loïc Tudesque, une notice plus complète 
est publiée sur le site de la Société Internationale de recherche 
sur les Diatomées.
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Claude Boutin
1939-2024

In memoriam Claude Boutin  : une passion pour la 
biodiversité des eaux souterraines 

Claude Boutin est né à Athis-Mons (Seine-et-Oise) en 
février 1939 ; il est décédé en mai 2024 à Paris après un long 
combat contre les atteintes liées à l’âge. Ses études secondaires 
terminées à l’Ecole Normale d’Instituteurs de Versailles, il 
poursuit des études universitaires à Paris et obtient la Licence 
d’Enseignement en Sciences Naturelles en 1962. L’année 
suivante le voit Diplômé d’Etudes Supérieures en Biologie 
animale, à la suite d’un travail d’histologie et d’histochimie 
animales, à Paris également. Parallèlement, continuant à 
élargir ses connaissances, il suit huit stages de spécialisation 
et d’initiation à la recherche entre 1962 et 1969 dans divers 
laboratoires. Une formation aussi complète ne pouvait servir 
qu’un enseignement de haute qualité.

Il débute sa carrière d’enseignant en 1959 en tant 
qu’instituteur à Beauvais, mais en 1965, poussé par la forte 
empathie qui le caractérise, Claude, alors Professeur Certifié, 
part au Cambodge enseigner en coopération. Il donne des 
cours de Biologie, de Zoologie et de Pédagogie des Sciences 
Naturelles à la Faculté de Pédagogie et à la Faculté des Sciences 
de Phnom-Penh, ainsi qu’à l’Ecole Normale Supérieure de 
Kompong Cham pour les ingénieurs agronomes. Il occupe 
également le rôle de Conseiller pédagogique et anime des 

stages pédagogiques dans divers lycées de la capitale. Outre 
ces nombreuses activités pédagogiques, ses responsabilités 
administratives et collectives abondent.

– �Responsabilité de laboratoires et de la bibliothèque de 
l’Université.

– �Conseiller auprès de la mission culturelle de l’Ambassade 
de France au Cambodge pour la conception, la construction 
et les équipements des départements de Biologie de 
l’Ecole Normale Supérieure, inaugurée en 1973.

– �Électeur désigné par les enseignants Français du 
Cambodge pour l’élection des Représentants des Français 
de l’Etranger au CSFE. 

– �Représentant de la Collectivité « Enseignants Français » 
du Cambodge auprès du Consulat de France à Phnom 
Penh chargé de mettre en place et tenir à jour un « Plan 
EVA » en vue de l’évacuation de la communauté française 
du Cambodge en cas de péril. En même temps, il a préparé 
l’agrégation qu’il obtient en 1969.

L’activité intense de Claude à l’Université, lui laisse 
tout de même le temps de visiter le pays et notamment des 
grottes,  pour lesquelles il ressent une forte attraction ; il 
entreprend l’exploration et l’étude écologique des grottes 
cambodgiennes en vue d’une recherche sur l’adaptation des 
espèces animales à la vie cavernicole en climat tropical, 
C. Delamare Deboutteville dirigeant ses recherches. Il 
découvre alors un Arachnide Amblypyge et des Crustacés 
Thermosbaenacés et Isopodes dans les eaux souterraines de la 
grotte située au nord de Campong Trach.  Ses premiers travaux 
donnent lieu à des publications, tandis que les Coléoptères et 
les Diplopodes qu’il a récoltés sont décrits par des spécialistes 
en France. Ces découvertes marquent le début de sa passion 
pour la biodiversité des eaux souterraines, qui ne le quittera 
plus. 

Mais la guerre au Cambodge arrête brutalement ses 
recherches. Il quitte le pays en 1974. Espérant pouvoir revenir 
et poursuivre ses recherches, il s’établit non loin, au Laos. 
Il enseigne à l’Ecole Supérieure de Pédagogie de Vientiane. 
Dès l’année suivante, les déplacements vers les grottes qu’il 
a repérées deviennent impossibles. Claude décide de quitter 
l’Asie et opte pour le Maroc. 

À Rabat, il est Chargé de cours en Biologie Animale et en 
Écologie à la Faculté des Sciences et à l’Institut Agronomique 
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et Vétérinaire. Le travail administratif consiste à concevoir et 
faire terminer les salles de travaux pratiques de l’Annexe de la 
Faculté des Sciences qui est inaugurée en 1977. Les recherches 
se concentrent sur l’étude écologique des mares temporaires, 
en relation avec les travaux pratiques à l’Université, et se 
concrétisent par une publication. Les projets de recherche sur 
les eaux souterraines s’avérant impossibles, il demande sa 
mutation vers l’Université de Marrakech en 1978.

La réputation du talentueux enseignant fait que des étudiants 
de Rabat le suivent à l’Université de Marrakech où il enseigne 
la biologie cellulaire et l’écologie générale à la nouvelle 
Faculté des Sciences qui vient d’ouvrir ses portes. Ses 
capacités d’organisation, de gestion et son talent de négociateur 
alliées à son sens du service public et à un art des relations 
humaines qui ont déjà montré leur efficacité, sont mises 
immédiatement à contribution : la fonction de Responsable 
du Département  des Sciences de la Vie lui est confiée  : 
mise en place et organisation des services d’enseignement 
et de recherche, gestion administrative et financière du 
Département, recrutement de nombreux enseignants Français 
et Marocains, de secrétaires, de préparateurs, etc. Il conçoit et 
crée un enseignement de 3e cycle d’Ecologie Générale, qui se 
spécialise rapidement en hydrobiologie. Il anime aussi chaque 

année, un stage à Orléans organisé par le Ministère Français 
des Affaires Etrangères, pour les futurs coopérants.

Dès 1982, Claude peut à nouveau s’adonner à la 
Biospéologie, et ses premières prospections dans les nappes 
phréatiques à Marrakech même et dans la région proche 
sont prometteuses. Elles mettent en évidence une faune très 
riche en espèces, genres, familles qui s’avèreront nouveaux 
pour la Science, certains pour le nord de l’Afrique. Il lance 
donc les premières recherches suivies sur la biodiversité 
des eaux souterraines du Maroc. Il constitue une équipe  ; 
elle comprend des étudiants de l’Université, ainsi que des 
étudiants provenant des universités du sud-ouest, du sud-est 
et de Fès, qui se joignent à la nouvelle équipe ; les cours de 
Claude en 3e cycle ont fait éclore des vocations ! C’est avec 
son véhicule bleu qu’il a équipé en «  camion-laboratoire », 
que les étudiants partent «  sur le terrain  » effectuer les 
prélèvements. Il s’assure de la collaboration de R. Ginet, 
spécialiste des Amphipodes souterrains à l’Université de Lyon, 
et de celle de L. Botosaneanu pour les Isopodes, à Amsterdam. 
Membre de la Société Internationale de Limnologie et de la 
Société de Biospéologie, il participe aux congrès, à l’écoute 
des nouveautés scientifiques susceptibles d’être utiles à 
ses étudiants. Les premiers travaux portent sur l’écologie, 

Claude Boutin effectuant un prélèvement de faune phréatobie dans un puits situé dans une oasis au sud du Maroc
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notamment la qualité de l’eau souterraine, la répartition des 
espèces et leur sensibilité à la pollution de l’eau phréatique et 
aux facteurs abiotiques. Quelques espèces stygobies s’avèrent 
être indicatrices de la qualité de l’eau, ce qui permet un 
diagnostic sommaire mais rapide de la qualité de l’eau des 
puits, alors que des populations rurales n’ont que celle-ci à 
leur disposition. 

Très dynamique, Claude a inséré son équipe dans des 
programmes internationaux  : ils participent à des Actions 
concertées Franco-Marocaines successives concernant, entre 
autres, l’impact des eaux usées de la zone d’épandage de la 
ville de Marrakech sur les biocénoses et la qualité des eaux 
souterraines.

En 1984, alors que je souhaitais établir une collaboration avec 
des biologistes du Nord de l’Afrique, en vue de développer des 
recherches en paléobiogéographie, Claude se présente à mon 
bureau de l’Observatoire Océanologique de Banyuls-sur-Mer, 
après avoir parcouru le nord du Maroc et traversé l’Espagne 
au volant de son camion-laboratoire, en chemin vers Dijon 
où va se tenir un colloque de la Société de Biospéologie. Sur 
la recommandation de C. Delamare et de L. Botosaneanu, il 
vient déterminer les Micro-Crustacés stygobiontes recueillis 
au Maroc : des Microcerberidae, des Lepidocharontidae, des 
Bathynellacés, des Salentinellidae, des Bogidiellidae, des 
Thermosbaenacés défilent sous la loupe et au microscope…  
Une constellation d’espèces nouvelles  ! Autant de groupes 
permettant d’entreprendre des études paléobiogéographiques 
passionnantes  !  Le présent semble déjà se conjuguer avec 
le passé : l’intérêt pour la paléobiogéographie rebondit. Une 
collaboration débute, ainsi qu’avec ses étudiants, collaboration 
qui se cessera qu’à son décès.

Claude entre immédiatement à la Société Géologique de 
France. Il peut enfin décrire le Thermosbaenacé Theosbaena, 
nouveau genre du Cambodge, ainsi que celui du Maroc, 
Monodella atlantomaroccana en collaboration avec P. Cals, 
et mettre en évidence des corrélations biostratigraphiques 
transatlantiques à partir de ce groupe rare, représenté aussi 
au Texas en Amérique du Nord, et également du groupe des 
Mystacocarides des sables littoraux des deux rives de l’Océan 
Atlantique. 

Tandis que les premiers résultats concernant l’impact 
de l’épandage des eaux usées de Marrakech sur l’eau 
souterraine environnante et sur les espèces phréatobies et 
leur répartition sont publiés, divers taxons, nouveaux pour le 
Maroc (Pseudoniphargus), ou même pour le continent africain 
comme le Bathynellacé Iberobathynella, et des Isopodes sont 
décrits. 

Interrogeant l’actualité scientifique en permanence, les 
avancées font écho à sa grande curiosité intellectuelle et 
incarnent pour lui un nouveau chemin à exploiter, et surtout 
à transmettre à ses étudiants, afin de mieux les accompagner. 
C’est ainsi qu’il suit une formation en phylogénie et qu’il 
s’initie aux analyses multivariées ; il suit aussi un stage 
d’anglais.

Nouveau rebondissement : en 1988, alors que les thèses de 
3e cycle des étudiants sont encore en cours, les coopérants 
doivent quitter le Maroc. Claude va désormais enseigner à 
l’Université de Toulouse où il rejoint l’équipe de P. Cassagnau 

et L. Deharveng, continuant à s’engager sans relâche au service 
de l’enseignement et de la recherche. Car la transmission des 
connaissances acquises est sa raison d’être, au cœur de sa 
carrière. Il s’inscrit immédiatement à la Société d’Histoire 
Naturelle de Toulouse.

Heureusement, des conventions d’échanges, puis des 
actions intégrées entre l’Université de Marrakech et les 
Universités de Toulouse et de Paris-Sorbonne Université – 
Laboratoire de Banyuls, permettent d’obtenir des stages en 
France pour les étudiants, et quelques voyages au Maroc pour 
les encadrants. Jonglant avec l’agenda des cours à l’Université 
de Toulouse, Claude reviendra chaque année à Marrakech 
pour assurer le suivi des thèses et des recherches, et mener des 
campagnes de prélèvements dans diverses régions du pays, 
afin de compléter des données manquantes pour les étudiants 
en thèse et de poursuivre les études paléobiogéographiques, 
jusqu’en 2016. Il donne aussi des conférences. Les étudiants 
viennent à l’Université de Toulouse, à Lyon également, ainsi 
qu’au Laboratoire Arago à Banyuls, haut lieu de rencontres 
avec des spécialistes de divers pays, qui ont été déterminantes 
pour certains d’entre eux. 

Au laboratoire, à Marrakech, tel un chef d’orchestre, le 
maestro a proposé une palette de sujets de recherche qui 
se développent, se complètent, se succèdent, les projets 
s’enchainent, comme dans une symphonie. Sa bonne 
humeur irrigue le groupe. Les étudiants partagent l’énergie 
communicative et stimulante de leur guide. Le transfert des 
connaissances s’opère dans une ambiance chaleureuse  ; 
une alchimie entre nous tous est palpable  ; des discussions 
enrichissantes ponctuent régulièrement les séances de travail 
à la paillasse. Claude s’attache aussi à développer chez ses 
étudiants le sens critique et la réflexion.  « Sur le terrain », 
comme au « labo », c’est toujours un beau moment de partage 
et d’échange. Chaque campagne de prélèvements vers une 
nouvelle région dont il a étudié l’histoire géologique au 
préalable, est un nouveau défi et insuffle du suspense, mais 
apporte généralement des nouveautés  : il faut cependant 
attendre le verdict du premier coup de filet, et de la loupe 
au laboratoire…Il ne ménage ni ses forces, ni son énergie, 
parfois même intrépide au-dessus d’un puits aux bords 
branlants ;  en cours de route, dans le véhicule, c’est là aussi 
un lieu de convivialité, de chaleur humaine et de conversations 
enrichissantes et stimulantes. Chanceux les étudiants qui 
ont trouvé Claude sur leur chemin ! Il a été une source 
d’inspiration pour plusieurs d’entre eux, qui sont devenus à 
leur tour enseignants à l’Université.

Certains projets naissent de rencontres ou de débats  : lors 
d’un congrès de la Société de Biospéologie qui s’est tenu 
à Vienne en 1989, les débats sont des plus vifs au sujet de 
l’origine marine ou dulçaquicole de certains groupes de la 
faune actuelle des eaux douces souterraines, ainsi qu’en ce qui 
concerne leur dispersion active ou passive. Immédiatement 
après ce symposium, Claude prend l’initiative d’expliquer 
et d’exposer lors d’une réunion du GRECO-Evolution 
regroupant des géologues et des biologistes, les deux voies, 
les deux changements de biotopes et les phénomènes évolutifs 
impliqués lors de la colonisation des nappes phréatiques 
par des espèces marines.  Il décrit le «  Modèle biphase 
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de colonisation et d’évolution  » pour les relictes marines 
interstitielles qui peuplent actuellement les eaux souterraines 
continentales. Deux modèles similaires ont été publiés très 
peu de temps après par J. Holsinger (USA) et J. Notenboom 
(Pays-Bas), qui étaient présents à Vienne également ! 

En 1993, il soutient une thèse d’Etat portant sur la 
paléobiogéographie de plusieurs groupes de Crustacés 
interstitiels du Maroc à l’Université Claude Bernard de 
Lyon I. Il reconstitue l’histoire du peuplement de plusieurs 
genres et familles. Après en avoir établi la phylogénie, il 
démontre notamment l’origine marine des formes ancestrales 
de divers Isopodes et Amphipodes, et date leur introduction 
dans les eaux souterraines continentales lors de régressions 
marines successives allant du Cénomano-Turonien jusqu’à 
l’Eocène.  Il explique aussi leur diversification par vicariance 
et leur endémisme dans les diverses vallées de l’Atlas, liés 
à l’orogenèse atlasique. Dans une région située plus au nord 
du pays, il montre que les Amphipodes Pseudoniphargidae se 
sont installés dans le milieu interstitiel souterrain lors de la 
régression du sillon péri-rifain au Tortonien. Il a aussi démontré 
que certaines espèces de Crustacés interstitiels peuvent 
être considérées comme des marqueurs de paléorivages 
et que l’âge de l’émersion  de l’île de Fuerteventura, aux 
Canaries, serait à reconsidérer car elle héberge une espèce 
d’Amphipode appartenant à un groupe phylogénétique bien 
connu du Maroc ayant colonisé les eaux douces souterraines 
à la fin du Crétacé, alors que les datations à partir des roches 
volcaniques de l’île feraient remonter son émersion seulement 
au Miocène. Un autre résultat important concerne l’évolution : 
le taux d’apomorphies présenté par des espèces d’un même 
genre, ou d’une même famille montre que chez les formes 
interstitielles « marines » littorales soumises à des conditions 
environnementales très fluctuantes, la vitesse de l’évolution a 
été plus rapide que chez les espèces souterraines continentales 
qui bénéficient d’un milieu plus stable.

D’autres temps forts marquent sa vie scientifique. Alors qu’il 
participe au jury d’une thèse à Tlemcen en Algérie, il pense 
immédiatement à tenter d’introduire l’étude de la biodiversité 
aquatique souterraine dans ce pays. Avec détermination, il 
revient à plusieurs reprises faire des conférences, participer 
à des congrès, afin de convaincre des enseignants et des 
étudiants. Il organise des séries de récoltes dans deux 
régions où se sont développées des recherches, notamment à 
l’Université de Khenchla. 

Que ce soit lors de conférences ou dans les congrès, ses 
interventions sont toujours très attendues. Sa voix forte 
de baryton, son savoir, son goût du verbe et ses facilités 
d’élocution lui permettent de délivrer des messages forts 
à propos des eaux souterraines  qui fascinent les auditeurs, 
soulèvent l’enthousiasme et emportent l’adhésion ; il réussit à 
faire naitre des vocations. 

Sa voix, il la mettait aussi au service de la chorale de 
Marrakech ainsi que dans une troupe théâtrale de la ville.

Pendant les années 2001 à 2005, il participe au programme 
européen  PASCALIS (Protocols for the ASsessment and 
Conservation of Aquatic Life in Subsurface) : ce programme 
avait pour objectif d’élaborer un plan d’action visant à intégrer 
la biodiversité souterraine dans les politiques nationales et 

européennes de conservation de l’environnement, en tant 
qu’élément de valeur biologique exceptionnelle. Sept équipes 
y travaillaient : deux en France (Lyon, et Roussillon (= 
Toulouse–Banyuls)), une en Espagne, une en Italie, deux en 
Slovénie et une en Belgique. L’inventaire et l’origine de la 
biodiversité des eaux souterraines de chaque région cible ont 
été recherchés. Claude contribue tout d’abord à l’élaboration 
d’un document consacré aux méthodes de prélèvements et au 
choix des différents milieux souterrains où l’on devait prélever 
(grottes, sous-écoulements, puits...). Dans le Roussillon, la 
faune souterraine aquatique a été prélevée le long de 4 cours 
d’eau, de la source à l’embouchure. Puis il est, comme à son 
habitude, très actif lors des prélèvements et des tris, dans 
l’élaboration des comptes-rendus à la fin de chaque campagne 
de tris (nous avions des dates imposées à respecter). Il participe 
à la base de données exhaustive qui est mise en place, et aussi 
aux réunions en France et dans les autres pays, puis au colloque 
international final qui réunit des spécialistes provenant de14 
pays en Europe, Afrique du Nord, Australie, Amérique du 
sud et du nord. Les résultats sont publiés dans un volume 
spécial de Freshwater Biology en 2009 : patrons de diversité ; 
synthèse de l’ensemble des connaissances sur la distribution 
et l’écologie des espèces inféodées aux eaux souterraines 
européennes. Les données obtenues ont été confrontées à 
un ensemble de facteurs historiques et écologiques afin de 
mettre en lumière les grands déterminismes de la distribution 
à l’échelle régionale et locale. Claude est co-auteur de l’un des 
articles de ce volume.  

Son goût de la transmission a aussi mené Claude au 
Cameroun, à l’Université de Yaoundé, où il a lancé les 
recherches sur la biodiversité aquatique souterraine qui se 
prolongent actuellement. Puis nouveau défi : c’est au Bénin, 
non sans audace, qu’il se jette dans une nouvelle aventure et 
que son art de la transmission généreuse s’exerce : il parvient 
là encore à communiquer sa passion  ; l’étude des eaux 
souterraines se perpétue avec la coopération actuelle de son 
collègue et ami Patrick Martin qui poursuit des recherches 
avec les étudiants de Claude dont l’un est devenu enseignant à 
l’Université Abomey-Calavi de Cotonou. 

Claude Boutin expliquant le maniement du filet phréatobiologique 
aux étudiants de l’Université Abomey-Calavi de Cotonou, au Bénin
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Lors de ses derniers séjours à l’Université de Marrakech, 
il a eu le plaisir de continuer à coopérer, entre autres, avec 
ses anciens étudiants devenus professeurs à la Faculté des 
Sciences, à l’Ecole Normale Supérieure, à l’Université 
d’Agadir et à celle d’Errachidia.

Ses nombreuses publications portant sur divers espèces 
et genres de Crustacés nouveaux pour la Science, sur la 
phylogénie, la répartition et la paléobiogéographie dans des 
périodiques français et internationaux, ainsi que sa participation 
à des ouvrages internationaux et à plusieurs encyclopédies, 
témoignent de son intense activité et de sa notoriété. Il a fait 
de son équipe de Marrakech l’un des fleurons de l’Université.  
Son mérite a d’ailleurs été reconnu  puisqu’une décoration 
décernée par la Faculté des Sciences Semlalia lui a été 
remise par le Professeur M. Knidiri, Recteur de l’Université. 
Grâce à son initiative, le Maroc est devenu un écrin pour la 
biodiversité des eaux souterraines.  Il a contribué, avec ses 
élèves, à accroître la richesse patrimoniale de la biodiversité 
au Maroc. 

Plusieurs espèces de Crustacés Isopodes et Amphipodes 
lui ont été dédiées par des étudiants ou des enseignants-
chercheurs en reconnaissance de son investissement dans les 
recherches en stygobiologie. 

Son nom restera dans les mémoires pour son rôle de 
pionnier dans cette discipline en Afrique  : on doit porter 
à son actif que, dans quatre pays du continent africain, des 
enseignants-chercheurs travaillent actuellement sur les eaux 
souterraines ; en véritable ambassadeur de la biodiversité des 
eaux souterraines, son rôle de passeur de connaissances a joué 
à fond. Ce sont là des initiatives inspirantes.

 Nous garderons en mémoire le souvenir d’un homme 
engagé, chaleureux, généreux et bienveillant, entreprenant, 
et qui avait un regard lucide sur la société française. Saluons 
celui qui conjuguait si bien savoir, humour, audace et aventure, 
et l’art de créer du lien. Heureux ceux qui ont croisé la route 
de celui qui ne laissait jamais indifférent. J’ai eu le privilège 
de travailler à ses côtés. Merci d’avoir été toi, Claude.

						    
			   Nicole Coineau, Directeur de 

Recherches honoraire au CNRS
						    
Je remercie Odette Boutin, épouse de Claude Boutin, 

Nathalie leur fille, et Pierre Cisel qui m’ont transmis des 
documents et des photos. 

Hommage de Luc Passera
Bien que zoologistes tous les deux, nos disciplines étaient 

trop éloignées pour qu’elles puissent se rencontrer  : les 
fourmis ne fréquentent pas les eaux souterraines. Il reste 
l’Homme que j’ai côtoyé dans les commissions de spécialistes 
de Paul-Sabatier. Je connaissais son passé et en particulier 
son séjour cambodgien et son implication à prendre soin 
de ses compatriotes en pilotant le plan d’évacuation de la 
communauté française.  Ce n’était pas rien dans un pays 
en proie à la guerre au cours des années soixante-dix. C’est 
ce souci d’autrui que j’ai retrouvé dans les commissions de 
spécialistes. S’il savait mettre en valeur les compétences des 

candidats à une fonction universitaire, il ajoutait toujours à 
son intervention une touche d’humanité. C’est ce qui rendait 
Claude Boutin si attachant. 
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James Gagneur
1948-2024

Hommage de Anne-Marie Planty-Tabacchi
Meusien et fier de l’être, James Gagneur est né le 27 février 

1948 au sein d’une famille d’ouvriers de quatre enfants. Il 
passe son enfance à Grimaucourt-prés-Sampigny et effectue 
sa formation dans le secondaire au Collège et au Lycée de 
Commercy. C’est un très bon élève, studieux et sérieux, 
cachant une grande sensibilité derrière une façade un peu 
provocatrice. Ainsi, en classe de première, il est monté sur 
l’estrade le jour de la remise des prix en arborant une voyante 
chemise à fleurs. Il a été le premier de sa famille à obtenir son 
baccalauréat (en 1966). 

Par la suite, il intègre la faculté des sciences de Nancy-
Vandoeuvre (Nancy 1) pour suivre le cursus de Licence, 
diplôme qu’il obtient en 1970. Durant ce cursus, il sera le seul 
de la promotion de 1968 à vouloir présenter les examens de 
fin d’année. Puis, il rejoint l’université de Grenoble 1 où il 
passera sa Maitrise en 1971. 

De 1966 à 1971, en parallèle à ses études universitaire, il 
passera tous ses étés en Allemagne pour travailler en tant que 
laborantin chez Henkel & Dalli Werke (Frankfurt, Hannovre, 
Düsseldorf). C’est là qu’il rencontrera son épouse Ursula qu’il 
épousera le 30 décembre 1970.

Il part alors deux ans au Congo pour effectuer son service 
miliataire en tant que Professeur de Biologie dans un Collège-

Lycée de Pointe Noire. 
Il intègre ensuite l’Université Paul-Sabatier de Toulouse 

pour continuer son cursus universitaire tout en menant de front 
une activité professionnelle. En effet, en parallèle, de 1974 à 
1977, il travaille à l’Université de Berne en Jura Suisse en tant 
qu’Assistant-Professeur contractuel en écologie.

Il commence une carrière de chercheur dans le laboratoire 
d’Hydrobiologie sous la direction du Professeur Eugène 
Angelier. Sa thèse intitulée «  Etude des Diptères du Lot et 
étude de la retenue de Cajarc », sera soutenue à Toulouse en 
1976.   

De 1977 à 1988 il sera coopérant en Algérie. Il est détaché 
à l’Université de Tlemcen occupant les fonctions d’adjoint 
d’enseignement titulaire en zoologie, entomologie et écologie. 
Après un premier fils Cyrill né en 1977, son deuxième fils 
Alexis né à Tlemcen en 1979. 

Son passage en Algérie est marqué par son travail sur les 
Diptères et les cours d’eau d’Afrique du Nord (Tfanwadi) et il 
mettra en évidence, avec ses collaborateurs, le rôle crucial de 
la zone hyporhéïque pour ces écosystèmes. Il a beaucoup aimé 
ce pays malgré un sérieux accident de voiture. Ses enfants qui 
l’accompagnaient lors de ses récoltes dans les oueds en ont 
gardé un très bon souvenir. La famille Gagneur ne quittera 
l’Algérie qu’en 1988 en raison de l’instabilité politique, 
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militaire et religieuse qui y régnait. En 2006, il réalisera une 
synthèse couvrant 20 ans de recherches sur l’écosystème 
temporairement aquatique de la Tafna.

De retour dans l’hexagone en 1988, il est nommé adjoint 
d’enseignement titulaire à l’Université de Rouen. C’est 
à Toulouse qu’il rejoint en 1989 qu’il devient maître de 
conférences. Il intègre alors le Laboratoire d’Hydrobiologie, 
puis par la suite les divers laboratoires issus de la recomposition 
de l’Ecologie aquatique et terrestre de l’Université.  Son 
dernier laboratoire avant son départ à la retraite en 2007 sera 
l’Ecolab, créé en 2007 et résultant notamment de la fusion du 
Ladybio et du Leh.

À Toulouse, il a enseigné l’écologie (dont l’hydrobiologie), 
la zoologie et la biogéographie. Il enseignera également sur 
le site universitaire Champolion à Albi jusqu’en 2004 et sur 
le campus de Rodez (DEUG Staps). Les étudiants étaient 
concernés depuis la 1ère année de licence jusqu’au niveau M2 
(ancien DEA). Il assurait la responsabilité pédagogique de 
plusieurs de ces enseignements. 

Dans ce cadre, avec divers collègues, il organisera des 
sorties sur le terrain (baguage d’oiseaux avec Narcisse Giani) 
et des stages notamment un stage chaque année dans les 
Pyrénées (avec Alain Thomas et, par la suite, Loïc Ten-Hage 
à Moulis), stage que suivront de nombreux étudiants devenus 
depuis, par ce biais, des spécialistes en hydrobiologie et 
invertébrés aquatiques. 

Il encadra aussi divers stage de DEA (actuel M2) entre 
1990 et 1993 puis sera le directeur de thèses (françaises ou 
algériennes) de plusieurs étudiants  : N. Mary (1999), N. 
Belaidi (2003), A. Taleb (2003) et Y. Younes (2004). 

Cette dernière témoigne de son investissement  : «  J’ai 
rencontré M. Gagneur en 1998 lors d’un stage à Moulis avec 
mes collègues de master. Nous faisions pour la première fois 
de la détermination de macro-invertébrés et je me souviens en 
avoir rêvé au point de voir des macro-invertébrés dans mon 
assiette. L’ambiance était bonne enfant et nous déterminions 
les espèces parfois tard le soir. C’est à ce moment-là que ma 
passion pour la macrofaune est apparue. Connaissant mes 
origines, Monsieur Gagneur m’avait demandé de faire une 
spécialité culinaire algéroise pour lui et mes collègues : des 
bricks. Une belle soirée pleine de bonne humeur où nous avons 
échangé brièvement sur l’Algérie.   Monsieur Gagneur était 
aussi secret, laissant paraître quelques détails de son passé 
mais juste ce qu’il faut. Nous avions en commun la passion 
de l’Afrique du Nord, les macro-invertébrés et mon lieu de 
naissance en lien avec son épouse. En 1999, il a accepté 
d’être mon tuteur pour mon DEA puis mon directeur de thèse : 
je l’ai toujours considéré ainsi. Je me souviens des sorties 
terrains en Andorre ! Nous faisions des pique-niques hiver 
comme été. J’avoue que c’était plus agréable l’été.  Monsieur 
Thomas et mon mari Laurent doivent se rappeler de cette 
campagne de janvier ou le surber avait gelé dès sa sortie de 
l’eau et de notre pique-nique au bord de la route. J’en souris 
encore en y pensant. L’été pour éviter l’attaque des taons, 
nous faisions notre randonnée dès le lever du jour vers 5h 
et Monsieur Gagneur était un bon randonneur contrairement 
à moi. Faire une randonnée avec matériel et cuissardes à 
porter !!!  Monsieur Gagneur m’a transmis l’amour du métier 

d’hydrobiologiste, la rigueur au travail et le dépassement 
de soi. Au début de ma thèse,  il m’avait prévenu qu’avoir 
un poste à l’Université serait compliqué que je n’étais pas 
dans le bon wagon. Je pense qu’il se trompait. Certes je n’ai 
pas eu de poste  à l’Université mais j’ai pu continuer dans 
l’hydrobiologie avec la même passion et la même rigueur. 

Merci Monsieur Gagneur pour tout ce que vous m’avez 
apporté.   Je travaille maintenant non loin de «vos terres 
alsaciennes» et chaque fois que je vois ou que j’allume ma 
«weihnachtspyramide» (pyramide de bougies) je repense à 
notre dernière rencontre chez vous en famille avec ma fille 
et mon mari. Je continue à veiller sur les belles rivières du 
Grand-Est ». 

James Gagneur s’est aussi investi dans la vie des 
institutions. Il a représenté le SNESUP aux conseils de l’UFR 
« Sciences de la Vie et de la Terre » notamment au Conseil 
d’Administration à partir de 1995 et du bureau en 1999. Il sera 
membre de diverses commissions (locaux, budget, conseil 
pédagogique…) de cet UFR mais aussi de l’UPS (commission 
des bâtiments, avancement de carrière, etc. ).  Il sera membre 
élu du CA de l’Université de1998 à 2002 et du conseil Inter-
UFR du DEUG de 1997 à 1999. On le trouve aussi à partir 
de 1991, membre élu de la commission de recrutement 
des Maitres de conférences de la Commission Mixte 67-
68 (Ecologie et Biologie des Organismes) et il prendra la 
responsabilité de la Commission Pédagogique d’écologie à la 
suite de Pierre Lavandier en 1999.  A sa retraite Alexandre 
Riberon lui succèdera. 

Au niveau national, il sera membre élu du CNU 67e 
section de 2006 à 2009 et défendra ardemment au sein de 
cette commission sa vision si humaine et honnête du métier, 
ainsi bien entendu que les dossiers des candidats dont il était 
rapporteur. Autant il a su motiver des cohortes d’étudiants et 
les guider au cours de leur cursus, autant il a toujours été là pour 
soutenir ses collègues, et notamment les nouveaux venus dont 
j’ai fait partie, afin de les intégrer avec bienveillance dans les 
enseignements et leur prodiguer de précieux conseils lorsqu’ils 
en ressentaient le besoin. Son meuble de bureau n’était pas 
visible : des classeurs de rangements (la bibliographie n’était 
alors pas en ligne) et des armoires le masquaient, le tout orné 
de divers pots de plantes : cactus, bégonias immenses et autres. 
Mais sa porte restait toujours ouverte pour qui le souhaitait, y 
compris une « bota » comme moi. C’était surprenant de voir 
autant de plantes dans le bureau d’un zoologue !

En 2005, reconnu pour ses qualités d’enseignant, 
d’organisateur mais aussi de sa connaissance des pays africains, 
il a été contacté par le Ministère Guinéen de l’Enseignement 
Supérieur pour étudier la faisabilité d’un Master Biodiversité 
à l’Université de Kankan, avec intervention d’enseignants 
toulousains sur place et aide financière du Ministère de 
la coopération française. La convention entre l’UPS et 
l’Université de Lanakan sera signée en 2006. Il enseignera 
dans ce Master et entrainera plusieurs collègues toulousains 
dans cette aventure. Il se rendra aussi à Madagascar pour 
envisager d’autres collaborations de ce type.  

Tous vous diront que c’était un homme sérieux, discret 
mais engagé, qui savait se faire entendre quand il le fallait. 
Il savait aussi surprendre, puisqu’il arborait régulièrement, 
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notamment lors des réunions du CNU, un ceinturon avec le 
logo des Rolling Stones et des « Santiagues », et parfois de 
surprenantes chemises violettes, illustrant ainsi sa passion 
pour le Rock et la Country. James ne manquait pas d’humour, 
et le distillait à qui le méritait…

Après de bons et loyaux services, il obtiendra une 
promotion à la Hors-Classe et partira à la retraite en décembre 
2009. Il neigeait ce jour-là, mais il hérita d’une nouvelle guitare 
électrique Gibson marron à ajouter à sa collection, et ses yeux 
brillaient autant de plaisir que de nostalgie. Il profitera de sa 
retraite notamment au travers de la musique, mais surtout de 
ses petites filles qu’il adorait. Il avait emménagé son sous-sol 
en véritable antre d’Alibaba, dans lequel il se ressourçait et 
abritait ses nombreuses collections. 

Fidèle à lui-même, James avait pris des dispositions pour 
faire parvenir à ses proches et ses amis – juste après son 
décès – un surprenant courriel les informant de son passage 
inéluctable vers un autre monde.  Décidément, un super 
collègue et un drôle de bonhomme. Il nous manquera.
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